
À l’occasion de la Fête de la Montagne 2018, a émergé l’idée de créer un 
moment de rencontre régulier entre paysan(ne)s et 
acteur(trice)s de l’agriculture du Plateau et d’ailleurs. Notre 
intention était de dépasser le cadre d’une rencontre annuelle où nous 
discutons à bâtons rompus pour ensuite retourner nous isoler les un(e)s des 
autres dans nos fermes. Notre proposition initiale est d’ouvrir un espace de 
rencontre mensuel (en tout cas en hiver) pour avancer ensemble vers la 
construction du Commun agricole à l’échelle du Plateau. 

Nous ne voulons pas voir s’essouffler la dynamique née lors de la Fête de la 
Montagne. Pour cela, nous vous proposons une 1ère rencontre dès le mardi
27 novembre, à 10h chez Clément (vaches laitières et 
transformation) à Nedde (lieu dit chez Thivaud).

Le premier objectif est de se rencontrer, créer un espace et un cadre 
pour prendre un peu de temps de discuter, se connaître les un(e)s les 
autres… quelque soit la forme de nos pratiques agricoles (installés ou non, 
…) 

Le deuxième objectif est de se réapproprier localement (ou non 
d’ailleurs) les sujets qui nous préoccupent en décidant et en incarnant des 
outils concrets (ou en faisant appel à ceux qui existent déjà)

Les thématiques de travail brossées pendant la fête de la montagne sont 
larges (cf plus loin). Pour pouvoir se concentrer et commencer à élaborer des
outils concrets, nous vous proposons d’en retenir une qui correspond à la 
ferme qui nous accueille pour la prochaine rencontre 

le temps de travail, le partage du travail, le travail en commun 

état des lieux de ceux/celles qui ont besoin d’aide, ce qui peut se partager, 
comment, ceux qui peuvent aider/remplacer, … à travers les témoignages de 
chacun(e) nous essaierons de brosser toutes les pistes (du service de 
remplacement à la banque d’entraide locale, entre agriculteurs ou avec 
d’autres habitants, ...)

Le format proposé pour cette première est :

- rdv 10h, visite de la ferme,

- 11h-13h discussions sur le sujet, répartition du travail à faire et des suites 
à donner sur ce sujet.

- 13h-14h repas puis conclusion et choix d’un prochain sujet lié au prochain
lieu d’accueil. 

Chaque rencontre devrait se terminer par une discussion collective sur le 



prochain ordre du jour. À l’issue de cette discussion, un petit groupe devrait 
être désigné pour rédiger le compte-rendu de la présente rencontre et l’ordre
du jour de la prochaine.

Il n’est pas nécessaire que tout le monde soit disponible à chaque rencontre. 
Il suffit qu’il y ait une bonne continuité dans les débats et la construction 
commune. Pour y parvenir, il sera nécessaire d’avoir de la qualité dans les 
ordres du jour et les comptes rendus (suffisamment complets, clairs et 
accessibles).

à très bientôt !

Rappel des thématiques soulevées lors de la fête de la Montagne : 

1) Filière et autonomie alimentaire

1A) Trouver les moyens d’augmenter l’autonomie alimentaire des habitants 
et des structures locales (cantines scolaires, maisons de retraites, 
restaurants…) du Plateau de Millevaches. Doit-on construire un outil 
permettant à la fois de répertorier et distribuer les productions locales mais 
aussi de se projeter vers d’autres territoires afin de s’y approvisionner ?

1B) Développer des filières pour les productions du Plateau qui en ont besoin
(viande, PPAM ?). On pourrait imaginer un modèle de filière qui, par sa 
nature autogestionnaire, permettrait de construire une coopération entre 
producteur(trice)s plutôt qu’une concurrence. On pourrait interroger le 
caractère hybride d’une telle filière : parce qu’elle accueille des productions 
professionnelles et vivrières mais aussi parce qu’elle pourrait proposer des 
solutions en filière courte (en relation avec l’outil proposé en 1A) et en filière 
longue (les paysan(nes) construisent ensembles des solutions de 
commercialisation en dehors du Plateau).

2) Fermes vivantes et travail en commun

2A) Acquisition du foncier

Comment et sur quelle base juridique acquérir et transformer du foncier 
agricole en Commun agricole ?

Doit-on construire un outil de veille foncière locale pour alimenter ce 
Commun ?

2B) Construire des fermes vivantes

Pour ce qui est d’une installation dans les normes avec parcours 
professionnel et DJA, il ne sert à rien de réinventer l’eau chaude. L’ADEAR 



fait bien ce travail. Il s’agirait d’envisager ici les installations hors normes et 
les installations hybrides (à la fois dans et hors des normes, si la chose est 
possible) à partir d’exemples concrets et connaissances juridiques.

3B) Le travail en commun

Développons notre imaginaire sur les moyens à notre disposition pour 
travailler ensemble et résoudre les conflits quand ils se présentent. On peut 
partir d’exemples concrets et s’interroger sur l’opportunité de construire des 
outils spécifiques (CUMA, groupe d’entraide…).

4B) Un réseau partagé entre pro & vivrier

Comment permettre aux non-installés de participer aux formations 
professionnelles alors que les cordons de la bourseVivéa se ferment.

Comment et pourquoi mettre en place un réseau d’échange entre pro et 
vivrier (échange de semences, de reproducteurs, d’infos…).


